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Zerline Raymond                                                                  Carte du combattant N° 35407 

                                                                                     Carte de CVR N°184752 

Né le 3 décembre 1926 à Paris IV
ème

                                     Carte du combattant volontaire N°3083  

Plus précisément dans l’île de la Cité, au kilomètre zéro, là où se situait Lutèce 

Parents 

Père russe, mobilisé en 1915 dans l’armée tzariste ; fait prisonnier en 1917. 

Libéré et dirigé vers un camp de France, à proximité de Toul, pour empêcher tout retour vers l’URSS. 

S’évade, rejoint Paris où il rencontrera Mathilde, sa mère. 

Lui, cordonnier. Elle sans profession, caissière de théâtre et adroite couturière pour toute la maisonnée, 

arrivée de Roumanie à l’âge de cinq ans après que son père, docker, ait eu des démêlés lors d’une grève. 

Deux sœurs et lui, le plus jeune. 

Famille de confession originaire juive, sans croyance et sans pratique. 

1939 : court passage aux jeunesses communistes du 4
ème

 arrondissement 

Entrée au Cours complémentaire industriel d’ajusteur-outilleur. 

1940 :  

Juin : exode 

Décembre : création spontanée d’un petit groupe de l’école pour collage de « papillons » patriotiques. 

Juin 1942 :  

- Certificat d’Aptitude professionnelle ; fin du petit groupe de « Résistants ». 

- Port de l’étoile jaune dans le quartier car connu mais étoile décousue hors du quartier. La vraie carte 

d’identité dans la poche gauche quand étoile et une fausse dans la droite quand pas étoile 

- Embauche chez Caudron-Renault, usine d’aviation à Boulogne-Billancourt. 

Décembre 1942 :  

Contacté par un Résistant communiste, devient membre d’un triangle clandestin : distribution, sous le 

manteau, de L’Humanité, petits sabotages et repérages pour attentats. 

1943 :  

Face aux rafles répétées, déménagement « à la cloche de bois » de toute la famille pour une « planque », 

avenue du Parc, à Vanves. 

Septembre 1943 :  

Repéré lors d’un important sabotage (manqué), se « replie » en Dordogne sud, chez un oncle qui dirige 

une scierie ; bûcheron ... 8 jours.  

Devient agent de liaison de l’Armée secrète, groupe Charles. 

Contacts avec les FTP du groupe Hercule, des FTP-MOI du groupe Carlos, du groupe autonome 

Raymond (un ancien de l’escadrille Malraux en Espagne) jusqu’à son assassinat par les nazis et avec le 

réseau SOE Author jusqu’à l’arrestation de son chef, réseau qui se nommera alors Nestor/Digger, avec 

André Malraux à sa direction et donc contact permanent avec celui-ci, jusqu’à son arrestation en juillet.  

Liaisons, écoutes radio, participation à des parachutages et à des sabotages, « rencontres » avec les 

miliciens, les gardes mobiles et, moins souvent, les forces nazies. 

6 juin 1944 : 

Participation à l’insurrection : prise des pouvoirs par les FFI, Forces françaises de l’intérieur, dans les 

bourgs et les villages et intronisation de l’inspecteur d’académie, Roux, à son poste de préfet de la 

Libération, préfet de la République en plein accord avec le Gouvernement provisoire d’Alger. 

« Rencontres » avec les forces nazies notamment, le 8 juin, avec la division blindée Das Reich. 

Août/novembre 1944 : Milice patriotique.  

décembre 1944 : 

Retour à Paris ; l’appartement a été totalement vidé par les nazis.  

La famille doit tout redémarrer à zéro, hormis la valeur d’un mois de salaire versé en indemnité et 

quelques meubles pliants. 

De 1945 à 1949 : 

Errance à travers la France, de boulot en boulot. 

De 1950 à 1980 : 

Retour à l’usine : Citroën, Simca, Renault et engagement syndicaliste ; Membre du bureau du syndicat 

CGT de la métallurgie, puis secrétaire de rédaction de l’hebdomadaire « La Vie ouvrière ». 

Carte de Journaliste officielle permanente N° 19 854 H-2 689. 

1980 :  
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Abandon du syndicalisme pour désaccords politiques et venue dans l’Oise. 

Depuis 1980, au fil des ans 

Conseil national de l’Association nationale des anciens combattants et amis de la Résistance  

Conseil national de l’Association nationale des combattants volontaires de la Résistance  

Secrétaire national de la Centurie des plus jeunes combattant de la Résistance  

Membre suppléant du Jury national du Concours national de la Résistance  

Membre du Jury Oise du Concours national de la Résistance et de la Déportation  

Président du Comité d’entente des associations issues de la Résistance et de la Déportation de l’Oise  

Fondateur de l’Association Oise pour le Concours de la Résistance et de la Déportation  

Président du Comité Oise de l’Association nationale des anciens combattants de la Résistance  

Membre du bureau de l’union départementale des Associations d’anciens Combattants  

Membre de la Société d’histoire contemporaine de Compiègne        

Membre du Comité d’honneur Oise de l’Office national des anciens combattants et victimes de guerre  

Participation à la Journée d’appel de préparation à la défense  

Rencontres avec des milliers d’élèves lors de témoignages dans les lycées, collèges et CM2 

Conférencier 

Auteur de Les jeunes sous l’occupation  

Auteur de Citoyens de l’Ombre ; 865 pages sur l’occupation et la Résistance  

Auteur de Le chagrin et la fierté ; 584 pages sur les Français sous l’occupation, en numérique sur Internet 

Sous sa direction : Ils ont fait le sacrifice de leur vie, Mémorial de 259 pages sur les tués de l’Oise  

Sous sa direction : parution semestrielle de la revue isarienne d’histoire Pages de la Résistance  

Dont il signe plusieurs plaquettes 

Participation, sous la direction de Jean-Pierre Besse, au CD Rom La Résistance dans l’Oise. 

Parolier du chant choral Les jeunes dans la Résistance, édité en CD de chants patriotiques. 

 

Croix du combattant volontaire 

Officier dans l’Ordre des Palmes académiques  

Médaille de bronze de la jeunesse et des Sports  

Diplôme de reconnaissance de la nation et médaille départementale 

         


